L’affaire du sosie de Castaldi agite le Web (Le Parisien, 31.03.07)

«L’AFFAIRE» fait le tour des blogs des opposants au maire depuis quelques jours. Il faut dire que le cocktail présenté est plutôt croustillant. Il y est question de show-biz, de politique et de... supercherie. 

Les faits remontent au début de l’année. Lors de soirées qui se sont déroulées en janvier dans sept quartiers différents de la commune, les administrés auraient eu la surprise de découvrir que la ville avait invité l’acteur Jean-Pierre Castaldi (le père de l’autre). Sans savoir qu’en réalité il s’agissait d’un sosie. Le vrai-faux comédien installé au premier rang de la salle était salué à chacune des soirées par l’animateur, en ouverture de spectacle. «Je l’ai croisé à la sortie, il lui ressemble vraiment mais en plus petit, confirme cet administré qui ne souhaite pas dévoiler son identité. Je me suis rendu à d’autres cérémonies des voeux où l’histoire s’est répétée, c’est là que j’ai compris que cette personne avait été instrumentalisée. Certains Asniérois ont vraiment cru qu’il s’agissait du vrai comédien.»

«Tout cela est ridicule»
L’histoire aurait pu s’arrêter aux frontières de la ville si un autre acteur, ami du véritable Jean-Pierre Castaldi, ne s’était pas retrouvé dans la salle. «Lorsque son nom a été prononcé, j’ai d’abord été surpris», raconte Nicolas Marié, comédien asniérois qui a notamment joué dans le dernier film de Dupontel «Enfermés dehors». «On a travaillé ensemble six mois au théâtre... J’ai donc voulu le voir... J’ai le sentiment que la ville a utilisé son identité pour donner une caution à un spectacle de piètre qualité», conclut celui qui ne cache pas, par ailleurs, son opposition au maire. Rapidement informé, Jean-Pierre Castaldi s’avoue perplexe : «C’est désagréable d’apprendre ce genre de chose. Je ne sais pas si le show a été payé ; je ne voudrais pas qu’on fasse croire que je l’ai été. Je ne comprends pas que le maire ne m’ait pas appelé pour s’excuser.» Le maire, justement, n’en croit pas ses oreilles. «C’est vraiment n’importe quoi ! On utilise une plaisanterie pour en faire une pseudo-affaire», réagit Manuel Aeschlimann. «Le soir des voeux, un imitateur s’est moqué d’un cadre de la mairie aux cheveux un peu bouclés et rappelant vaguement Pierre Perret, en lui criant : Salut Pierrot, ça va ? avant de lancer un Bonjour Monsieur Castaldi ! à une personne qui accrochait les décors et ressemblait un peu à l’acteur», précise le député-maire UMP. «Personne n’a pu sérieusement penser qu’il s’agissait du vrai Jean-Pierre Castaldi, ou d’une manipulation. Tout cela est ridicule.»
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